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dans deux semaines >

< dans dix jours
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Entre intérêts et conflits cognitifs : 
l’activité des élèves

Métier d’enseignant.e et évolutions de l’école
Automne – Enseigner : entre travail réel et imaginaire du métier

A-3-2
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Dévolution…

Que faire

pour donner du sens

à la signification « convexe » ?

https://mypads2.framapad.org/mypads/?/mypads/group/pad-du-cours-hq1t4295n/pad/view/pad-du-cours-6e1vc291k

https://mypads2.framapad.org/mypads/?/mypads/group/pad-du-cours-hq1t4295n/pad/view/pad-du-cours-6e1vc291k
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1. Rousseau, ou la quête de sens

2. Le projet goûter, ou le défaut de signification

3. Deux intérêts, une activité
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Instruire sans violence ?
« Supposons que, tandis que j’étudie avec mon élève le cours du soleil et la manière de s’orienter, tout à coup 
il m’interrompe pour me demander à quoi sert tout cela. Quel beau discours je vais lui faire ! de combien de 
choses je saisis l’occasion de l’instruire en répondant à sa question, surtout si nous avons des témoins de 
notre entretien. Je lui parlerai de l’utilité des voyages, des avantages du commerce, des productions 
particulières à chaque climat, des mœurs des différents peuples, de l’usage du calendrier, de la supputation 
du retour des saisons pour l’agriculture, de l’art de la navigation, de la manière de se conduire sur mer et de 
suivre exactement sa route, sans savoir où l’on est. La politique, l’histoire naturelle, l’astronomie, la morale 
même et le droit des gens entreront dans mon explication, de manière à donner à mon élève une grande idée 
de toutes ces sciences et un grand désir de les apprendre. Quand j’aurai tout dit, j’aurai fait l’étalage d’un vrai 
pédant, auquel il n’aura pas compris une seule idée. Il aurait grande envie de me demander comme 
auparavant à quoi sert de s’orienter ; mais il n’ose, de peur que je me fâche. Il trouve mieux son compte à 
feindre d’entendre ce qu’on l’a forcé d’écouter. Ainsi se pratiquent les belles éducations.

(…) Nous observions la position de la forêt au nord de Montmorency, quand il m’a interrompu par son 
importune question : À quoi sert cela ? Vous avez raison, lui dis-je, il y faut penser à loisir ; et si nous trouvons 
que ce travail n’est bon à rien, nous ne le reprendrons plus, car nous ne manquons pas d’amusements utiles. 
On s’occupe d’autre chose, et il n’est plus question de géographie du reste de la journée.

Le lendemain matin, je lui propose un tour de promenade avant le déjeuner ; il ne demande pas mieux ; pour 
courir, les enfants sont toujours prêts, et celui-ci a de bonnes jambes. Nous montons dans la forêt, nous 
parcourons les Champeaux, nous nous égarons, nous ne savons plus où nous sommes ; et, quand il s’agit de 
revenir, nous ne pouvons plus retrouver notre chemin. (…) Après quelques moments de silence, je lui dis d’un 
air inquiet : « Mon cher Émile, comment ferons-nous pour sortir d’ici ? » Émile, en nage, et pleurant à chaudes 
larmes : « Je n’en sais rien. Je suis las ; j’ai faim ; j’ai soif ; je n’en puis plus. » (…) Jean-Jacques : « Nous avons 
un moyen de trouver le nord à midi ? » Émile : « Oui, par la direction de l’ombre. » Jean-Jacques : « Mais le 
sud ? » Émile : « Comment faire ? » Jean-Jacques : « Le sud est l’opposé du nord. » Émile : « Cela est vrai ; il 
n’y a qu’à chercher l’opposé de l’ombre. Oh ! voilà le sud ! voilà le sud ! sûrement Montmorency est de ce 
côté. » Jean-Jacques : « Vous pouvez avoir raison : prenons ce sentier à travers le bois. » Émile, frappant des 
mains, et poussant un cri de joie : « Ah ! je vois Montmorency ! le voilà tout devant nous, tout à découvert. 
Allons déjeuner, allons dîner, courons vite : l’astronomie est bonne à quelque chose. »

Emile,

ou de l’éducation

(1762)

1. Rousseau, ou la quête de sens  >  2. Le projet goûter, ou le défaut de signification  >  3. Deux intérêts, une activité
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La double ruse de Rousseau
1. Vis-à-vis de l’élève : l’astuce du détour

Emile ne trouvant pas de sens aux significations du programme (les 

points cardinaux), son maître suspend l’exposé (d’astronomie), il 

fait le détour par une pratique sociale (une promenade) et ruse 

pour susciter un projet (rentrer à la maison pour manger). Emile en 

vient à s’interroger (« Comment faire ? »), et les concepts de nord 

et de sud servent de réponse à la question posée.

2. Vis-à-vis du maître : l’impasse sur l’impasse

Devant la résistance d’Emile, le maître renonce provisoirement à 

enseigner (le savoir visé), il prend le temps de changer 

d’occupation (il sort de l’école) et se soumet aux désirs supposés 

de l’enfant (« pour courir, ils sont toujours prêts »). Il veut montrer 

comment faire pour que l’élève « veuille ce que son maître veut 

qu’il veuille », mais il n’y parvient qu’en escamotant la résistance 

toujours possible d’autrui, donc l’impasse potentielle de son 

projet.

1. Rousseau, ou la quête de sens  >  2. Le projet goûter, ou le défaut de signification  >  3. Deux intérêts, une activité



M
ét

ie
r 

d
’e

n
se

ig
n

an
t-

e 
et

 é
vo

lu
ti

o
n

s 
d

e 
l’é

co
le

1. Rousseau, ou la quête de sens

2. Le projet goûter, ou le défaut de signification

3. Deux intérêts, une activité



M
ét

ie
r 

d
’e

n
se

ig
n

an
t-

e 
et

 é
vo

lu
ti

o
n

s 
d

e 
l’é

co
le

Le projet ‘goûter’
65%  <  enfants d’ouvriers  >  5%

L1 11-12 :

Rédaction en groupe 

ou individuellement 

d'un texte injonctif 

pour un destinataire :

distinction des 

différentes parties 

d'un texte, choix 

d’illustrations 

représentant des 

actions, écriture de 

consignes.

(Freymond, 2005)

1. Rousseau, ou la quête de sens  >  2. Le projet goûter, ou le défaut de signification  >  3. Deux intérêts, une activité
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Un produit, deux processus
1. Rousseau, ou la quête de sens  >  2. Le projet goûter, ou le défaut de signification  >  3. Deux intérêts, une activité
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Les constats de la recherche
• Variation 1 : le temps de formulation intersubjective du signifiant invitation

(registre de l’enseignement, « faire le programme »).

• Variation 2 : le taux d’élaboration intrasubjective de l’interprétant [ invitation 
= prière de venir (en un lieu donné) (à un moment donné) ] (registre de 
l’apprentissage, « atteindre les objectifs »).

• Tension : entre la logique de l’exposé/formulation (par le maître) et celle de 
la découverte/élaboration (par les élèves). 

• Paradoxe : l’inégalité face au savoir scolaire (le concept d’invitation), résultat 
d’une différence dans la pratique sociale de référence (l’action plus ou moins 
secondarisée d’inviter).

• Enjeu : éprouver (intrasubjectivement) le sens des significations permettant 
de partager (intersubjectivement) le sens des expériences.

(Freymond, 2005)

1. Rousseau, ou la quête de sens  >  2. Le projet goûter, ou le défaut de signification  >  3. Deux intérêts, une activité
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Entre deux seuils…
S’orienter

Inviter

Classer

Pratique sociale

Finalisation

Sens

Opération

Pouvoir d’agir

Les points cardinaux

La carte d’invitation

Convexe/concave

Savoir savant

Formalisation

Signification

Convention

Devoir de s’unir

« Classez ces formes en 
deux familles... »

1. Rousseau, ou la quête de sens  >  2. Le projet goûter, ou le défaut de signification  >  3. Deux intérêts, une activité
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Dévolution…

Que faire

pour donner du sens

à la signification « convexe » ?

https://mypads2.framapad.org/mypads/?/mypads/group/pad-du-cours-hq1t4295n/pad/view/pad-du-cours-6e1vc291k

1. Rousseau, ou la quête de sens  >  2. Le projet goûter, ou le défaut de signification  >  3. Deux intérêts, une activité

https://mypads2.framapad.org/mypads/?/mypads/group/pad-du-cours-hq1t4295n/pad/view/pad-du-cours-6e1vc291k
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Dévolution…

Déplacez ces huit

cure-dents pour 

dessiner une

figure plus petite.

Prouvez votre

réponse.

1. Rousseau, ou la quête de sens  >  2. Le projet goûter, ou le défaut de signification  >  3. Deux intérêts, une activité
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Révolution…

Déplacez ces huit

cure-dents pour 

dessiner une

figure plus petite.

Prouvez votre

réponse.

« Une forme concave peut 
toujours être remplacée 
par sa symétrique convexe 
et obtenir une plus grande 
aire à même périmètre. »

1. Rousseau, ou la quête de sens  >  2. Le projet goûter, ou le défaut de signification  >  3. Deux intérêts, une activité
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INTÉRÊT, n.m.
L’intérêt est ce qui importe à quelqu’un, ce qui fait la différence entre une chose 

et l’autre (inter-esse = ‘être entre’).

• Il peut relever d’un besoin calculé (‘c’est dans mon intérêt’), par exemple 

lorsque Émile veut rentrer manger ou que des élèves d’aujourd’hui peuvent 

vouloir inviter leurs parents à goûter… 

• Il peut relever au contraire d’un désir éprouvé (‘c’est ce qui m’intéresse’), par 

exemple si réduire une aire en conservant un périmètre devient une énigme 

intrigante.

• Pour Dewey (1913), une activité sans intérêt est simplement impossible. Pour 

Claparède (1931), ‘le ressort de l'éducation doit être, non pas la crainte du 

châtiment, ni même le désir d'une récompense (intérêt extrinsèque), mais 

l'intérêt profond pour la chose qu'il s'agit d'apprendre et d'assimiler (intérêt 

intrinsèque)’. 

• Cet intérêt profond ne se limite pas à l’utilité du savoir (comme moyen 

d’atteindre des fins), mais peut modifier les buts eux-mêmes, voire se 

retourner contre la conservation du sujet. Il relève du désir d’apprendre, donc 

de l’au-delà de la demande (l’au-delà des questions) des élèves (Lacan, 1966 ; 

Maulini, 2007 ; Maulini & Vincent, 2016).

intérêt intrinsèque

intérêt extrinsèque

1. Rousseau, ou la quête de sens  >  2. Le projet goûter, ou le défaut de signification  >  3. Deux intérêts, une activité
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La souris « entre les murs »

1. Rédaction en groupe 
ou individuellement 
d'un texte pour un 
destinataire.

2. Acquisition des 
notions de texte, 
phrase, mot, lettre.

3. Segmentation d'une 
phrase écrite en 
mots…

1 2

3

1. Rousseau, ou la quête de sens  >  2. Le projet goûter, ou le défaut de signification  >  3. Deux intérêts, une activité
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ACTIVITÉ, n.f.
L’activité d’un sujet humain est la manifestation de sa faculté de 

penser et d’agir, la somme de ce qu’il met en œuvre pour vivre dans le 

monde (Leontiev, 1975).

L’activité psychique/cognitive est la partie de cette activité qui :

• réalise le couplage symbolique entre l’organisme et son 

environnement (Bautier, 2006) ;

• est orientée par un mobile (un intérêt qui incite à agir) [ici, raconter 

l’histoire de la souris aux parents…] ;

• est composée d’actions qui visent un but (un objectif intermédiaire 

structurant le flux de l’activité) [ici, découper le texte en phrases, 

les phrases en mots…] ;

• met en œuvre des opérations (qui réalisent ce qui est visé) [ici, 

associer, enchaîner, ajouter, retrancher, permuter…]. 

activité physique

activité psychique

1. Rousseau, ou la quête de sens  >  2. Le projet goûter, ou le défaut de signification  >  3. Deux intérêts, une activité
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